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UNE NOUVELLE
MENACE SUR
LE RESEAU
DE LA SANTE
EN ESTRIE
François GOUGEON

 

 

Sherbrooke

inq fois plus d’infirmières que la
«cible» visée vont vraisemblable-
ment quitter le réseau de la santé

en Estrie à compter du lerjuillet.
Selonle relevé d’informationspréli-

minaires obtenues auprès de l’ensemble
des établissements de la région, 106 in-
firmières (en équivalence à temps com-
plet) ont manifesté l’intention de se

prévaloir du programme incitatif de la
mise à la retraite chez les 50 anset plus.
On anticipait qu’il y en aurait 20 au
maximum.

«ll s'agit bien sûr d'informations
préliminaires. Cela peut fluctuer et il
faudra attendre à la mi-juin avant
d’avoir un portrait plus exact», a com-
menté hier le directeur des ressources
humaines à la Régie régionale de l’Es-
trie, Claude Lavoie.

En fait, selon le relevé qu’il vient
d'obtenir des établissements, 64 pour

cent plus de salariés des différents ti-
tres d’emploi dansle réseau de la santé
en Estrie ont fait part de leur intention
de quitter. On misait sur 284 départs
(toujours en équivalence à temps com-
plet) et le décompte donne à ce mo-
ment-ci 465 salariés. Ç

H n’y à pas que du côté des infirmiè-
res que cela dépasse la cible mais aussi
chez les para-techniques (préposés aux
bénéficiaires): ils sont 81 à songer sé-
rieusement à quitter et l'on misait sur
29 départs.

Les autres majorations importantes
par rapport aux estimations, selon les
titres d’emploi, se retrouvent du côté
desinfirmières auxiliaires (on prévoyait
7 départs et 46 personnes ont manifesté
leur intérêt), des professionnels (16
personnes qui passent à 35) et des em-
ployés de bureau (de 58 à 76).

Mais du côté des techniciens, c'est
la moitié moins que l'objectif (54 con-
tre 22 départs anticipés) et pourles ou-
vriers, c’est dans la mire: 101 départs
pour unecible de 100.

Cinq fois plus d'infirmières
que prévu souhaitent quitter |

M. Lavoie a admis que c’est du côté
des infirmières et des préposés aux bé-
néficiaires qu’il y aura problème. D'au-
tant plus que cela se complique dufait
que l'opération arrive en période de vas
cances. °:

Néanmoins, il estime qu'on pourra
combler plusieurs départs non prévds
en puisant dans la liste de rappel des
employés à temps partiel. :

«Un risque énorme», dit
l’Ordre des infirmières (A2)
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Une entreprise de
Drummondville
au secours .
du Manitoba (87)

  

Les défis les plus importants
sont ceux qu'on se lance à
soi-même.
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Commissions
scolaires:
pas de
passe-droit
L’échéancier doit étre
respecté, dit la ministre

Gilles DALLAIRE
 

Canton d'Orford

éme si la perspective d’un re-
M groupement volontaire ou impo-

sé ne plaît pas à bon nombre de
commissions scolaires, il ne subsistera
pas plus que 70 commissions scolaires
au Québec le ler juillet 1998 et chaque
Québécois saura même alors depuis dé-
jà un an quelle commission scolaire a ju-
ridiction là oùil vit.

«Les commissions scolaires savent
depuis un an que des regroupements
sont inévitables et plusieurs d’entre elles
n’ont pas attendu qu’un échéancier soit
dressé pour évaluer les possibilités de
regroupement qui s'offrent à elles. Il y
en a quelques-unes, par contre, qui ont
cru que le ministère de l'Education fe-
rait marche arrière, qui n’ontrien fait et
doivent donc maintenant faire vite car
leurs propositions devront être formu-
lées au plus tard le 2 juin, que cela plai-
se ou non», a affirmé hier la ministre,
Mme Pauline Marois, alors qu’elle était
invitée à faire part de ses commentaires
sur les réticences à un regroupement
montrées par certaines commissions
scolaires estriennes, particulièrement
par la Commission scolaire de Coati-
cook.

Mme Marois qui participait au con-
grès annuel de I’Association des direc-
tions d'école de Montréal tenu à l’Au-
berge Chéribourg, à Canton d’Orford.
s’est toutefois refusée à porter un juge-
ment sur le combat d’arrière-garde me-
né par cette commission scolaire et sur
sa préférence pour un regroupement
avec les commissions scolaires La Sapi-
nière et de Lac-Mégantic plutôt qu’avec
les commissions scolaire de Memphré-
magog et Morilac.

«L'échéance du 2 juin devra être res-
pectée», a-t-elle répété tout en rappel-
lant que les territoires des nouvelles
commissions scolaires devront autant
que faire épouserles territoires des mu-
nicipalités régionales de comté et
qu’elles devront, à de très rares excep-
tions près, desservir une clientèle va-
riant entre 5000 et 50 000 élèves.

Seion Mme Marois, il est tout à fait
faux de prétendre que les regroupe-
ments n’entraîneront pas une diminu-
tion des dépenses des commissions sco-
laires. «Quand on n’a qu’une direction
générale et qu'un service de la paie plu-
tôt que d’en avoir deux, trois ou quatre,
on réduit ses dépenses, personne ne
peut le nier», a-t-clle souligné.  

 

 

[UN TÉLÉVISÉ,M. CHAREST?1 ER

macom-Daguerre, Claude Poulin

Le candidat libéral Martin Bureau a interpellé son rival Jean Charest, hier matin, pour l'inciter à dire oui à l’offre d’un débattélévisé sur

les ondes de CKSH. Amusé parce face-à-face inattendu, le chef conservateur, quis’en allait déposer son bulletin officiel de candidature,

lui a répliqué que pour accepter sa proposition, il lui fallait d'abord être candidat.

Bureau insiste... en vain }
François GOUGEON

et Michel MORIN
 

Sherbrooke

ke, Martin Bureau, accuse son ad-
versaire conservateur, Jean Cha-

rest. de chercher à se défiler dans un
débat télévisé organisé par CKSH, en
collaboration avec la Chambre de com-
merce de la région sherbrookoise.

Hier matin, pour lui rappeler I'im-
portance pour les électeurs de Sher-
brooke de participer à un tel exercice
et s'assurer que «son entourage ne fil-
trera pas le message», Martin Bureau a
attendu Jean Charest à sa descente de
l’autocar le conduisant au bureau du
président de scrutin. Le chef conserva-
teur venait y déposer son bulletin offi-
ciel de mise en candidature.

M. Bureau a salué son ancien ami.
lui a donné la main et lui a fait part du
projet de débattélévisé que son organi-
sation repousse en raison d'un conflit
d'horaire (c'était initialement prévu
pourle 22 mai).

Comme toute réponse, M. Charest

| e candidat libéral dans Sherbroo-

a simplement signalé que pour accep-
ter de participer au débat. il faudrait
d’abord qu'il soit candidat: son bulletin
n'ayant pas encore été déposé.

Le candidat libéral n’a guère goûté
la blague témoignant du refus de Jean
Charest. «Pourtant, à la dernière élec-
tion, M. Charest avait même participé
à deux débats. Si c’est si vrai pour lui
que son titre le plus important c’est
d’être le député de Sherbrooke. alors
qu’il accepte de venir en débattre». a
émis Martin Bureau.

À la station CKSH,le directeur de
l’information. Marcel Courchesne,
confirme que le Parti conservateur ac-
cepte de déléguer deux représentants
pour participer à deux débats thémati-
ques (économie et enjeux sociaux). Le
conseiller juridique de la formation di-
rigée par Jean Charest, Sylvain Guer-
tin, a cependantfait savoir que la date
du 22 mai ne convenait pas pour un fa-
ce-à-face impliquant Jean Charest.

Mais dès hier matin, Marcel Cour-
chesne a relancé l’idée auprès des con-
servateurs afin que Jean Charest parti-
cipe au débat. «On comprend fort bien
que M. Charest puisse avoir un conflit

d’horaire. Mais sa date sera la nôtre.Il
n'a qu'à nous indiquer à quel moment
cela lui convient». a fait valoir M.
Courchesne.

Qu’un débat: celui des chefs

Pour le chef conservateur, il n’est
pas question de prendre part à un dé-
bat à Sherbrooke, pas plus qu’il ne se-
rait question pour Jean Chrétien d’af-
fronter Yves Duhaime dans Saint-
Maurice.

«Il n'y aura qu'un débat et ce débat
mettra aux prises les chefs de parti.
Que Martin Bureau demande à son
chef Jean Chrétien s'il participera à un
débat dans Saint-Maurice et je suis sûr
que la réponse sera non, a livré Jean
Charest. Mais nous participerons aux
débats régionaux.»

Danscette veine,il est déjà acquis
que les conservateurs délégueront le
candidat André Bachand, de Rich-
mond-Arthabaska, pour une confron-
tation télévisée portantsur l’économie.

De son côté, Jean Charest n’entend
rien ménager pourtirer profit des dé-
bats des chefs, tant en anglais qu’en
français. les 12 et 13 mai.
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Chrétien propose
un programme
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0 La Sherbrookoise Catherine Vigneault sort émerveillée de sa rencontre avec Céline Dion
Pierre-Yvon BEGIN
 

Sherbrooke

atherine Vigneault a réalisé le ré-
ve de sa vie. En plus d’assister au
spectacle de Céline Dion, lundi

soir, au Centre Molson de Montréal, la
jeune Sherbrookoise, opérée pour une
tumeur maligne au cerveau, a rencon-
tré la grande vedette internationale,
quelques minutes avant son entrée sur
scène.

«C’était écoeurant», confie Catheri-
ne à Za Zribune, précisant qu’elle a em-
prunté cette expression à son idole.

«C’est écoeurant, c’est au boutte!
Céline dit ça toutle temps, reprend Ca-
therine. Elle est belle, encore plus belie
en personne, Elle est grande, ça n'a pas
de bon sens! Elle doit bien mesurer 5
pieds et 10 pouces. Elle a un grand sou-
rire, très énergique, de bonne humeur.
Elle te prend par le cou, on voit tout de
suite que c’est une Québécoise.»

Rappelons que l’adolescente de 17
ans a obtenu des billets pour le specta-
cle de Céline Dion, grâce a la collabo-
ration de Francine Bissonnette, épouse
de Georges Guilbault, vice-présidentet
directeur des ventes de la compagnie
Sherwood-Drolet. Un coup de télépho-
ne de Georges Guilbault à son ami
Marcel Aubut, un ami du couple Angé-
lil-Dion, aura suffi pour organiser une
rencontre entre l’artiste et Catherine,
un voeu que même la Fondation Rêve
d’enfants n’était parvenu à combler.

Quelques minutes,
un souvenir éternel

Catherine n’a passé que quelques
minutes à peine en compagnie de Céli-
ne Dion. Elle en retient un souvenir
éternel, d’autant plus que ses parents,
Pierre Vigneault et Mireille Pelchat,
ainsi que sa cadette Caroline, ont pu
l'accompagner.

«Elle était pressée, mais le temps
qu’elle a donné vaut de l’or pour moi,
exprime Catherine. Elle m’a chanté un
petit bout de 70 love vou more. Cela
m’a fait tellement plaisir. J'avais les
yeux grands comme des 25 cennes et
j'ai bloqué benraide.»

Pendant le spectacle, Céline Dion,
vêtue d’un ensemble bronze et or, en a
mis plein la vue et les oreilles. Catheri-
ne Vigneault a été éblouie.

«Elle a fait la folle toute la soirée,
raconte-t-elle. Elle est contente de re-
venir au Québec et ça paraissait. Sa fa-

Ville de
Fleurimont

 

AVIS AUX CONTRIBUABLES
DE LA VILLE DE FLEURIMONT

Cueillette des
grosses ordures

Durant tout le mois de MAI, la
cueillette des gros rebuts est faite
simultanément avec la cueillette
hebdomadaire des déchets do-
mestiques. Il y a exception pour
les produits toxiques, pneus, car-
casses de voitures et matériaux
de construction. Les branches
devront être coupées en lon-
gueur de quatre (4) pieds et fice-

lées.  30648 

 
mille était là. Et dans la loge de Sher-
wood-Drolet, j'ai vraiment goûté à la
vie des gensriches et célèbres!»

Catherine Vigneault a réalisé le rêve de sa vie,
Céline Dion, quelques minutes avant son spectacle, lundisoir, au Centre Molson. Sur la photo,

«Le temps qu'elle m'a donné vaut de l’ort»

unerencontre avec la grande vedette internationale
on la

reconnaît avec son père, Pierre, la chanteuse, sa mère, Mireille Pelchat, et sa jeune soeur, Caroline.

 

 

Sherbrooke (FG)

rès Montréal et Québec, c’est en
strie que le plus grand nombre

d’infirmiéres sont appelées à
quitter le réseau de la santé après le
ler juillet, dans le cadre du program-
me de mise à la retraite offert par le
gouvernement québécois.

Selon desstatistiques dévoilées par
l'Ordre des infirmières et infirmiers du
Québec, qui a lancé un véritable cri
d’alarmeface à cette situation, 431 des

- 2106 infirmières de l’Estrie ont 50 ans
et plus.

En théorie, cela signifie que si ces
infirmières donnent suite au program-
me gouvernemental (relié à la lutte au
déficit), ce sera une saignée de 20,4
pour cent des effectifs. Soit le départ
d’une infirmière sur cinq.

«Pour le moment, on ne sait pas
encore combien d’infirmières quitte-

ront. Elles ont jusqu’au lerjuillet pour
rendre une réponse. Mais le potentiel
de départs, avec une infirmière sur
cinq, représente un risque énorme
dans l’organisation du réseau de la
santé de votre région», a commenté la
présidente de l’Ordre, Ghislaine Des-
rosiers.

Elle a signalé que ce ne sont pas
que les centres hospitaliers qui sont
susceptibles d’écoper mais également
les CLSC, centres d’hébergementet de
soins de longue durée et les centres à
vocation psychiatrique.

«C’est clair pour nous que la sécu-
rité des patients est menacée, d’autant
plus que les infirmières étaient déjà en
nombre limité dans bien des secteurs.
Ça fonctionne déjà au strict minimum,
a soumis Mme Desrosiers. Et dépen-
dant du nombre d’infirmières qui se
révaudront du programme de mise à
a retraite, ça va créer une véritable ca-
tastrophe. Ce sont des listes d’attente
en chirurgie qui vont en souffrir, des

«La santé des patients et l'accessibilité aux
soins de santé sont menacées»

secteurs spécialisés qui vont devenir
extrêmementfragilisés et ainsi de sui-
te... Si, par exemple, une infirmière sur
trois travaillant en salle d’opération
quitte car le programme (de mise à la
retraite) lui est avantageux, alors tout
va être paralysés.»

Bien qu’elle ne conteste pas la dé-
cision du gouvernement d’avoir établi
ce programmeincitatif de mise à la re-
traite, la présidente de l’Ordre des in-
firmières et infirmiers du Québec juge
que le gouvernement «improvise». El-
le déplore qu'aucun critère d’étale-
ment dans le temps n’ait été mis en
place et demande au gouvernement
d’y voir,

Six mois de formation

Avec cela, elle soutient qu’il faudra
prévoir le remplacement des infirmiè-
res qui quittent et s’assurer d’une pé-
riode de formation adéquate des nou-
velles recrues ou encore pour celles
quiseraient appelées à se recycler dans
un autre secteur. «Ce n’est pas vrai

- l'Ordre des
infirmières

qu’on apprend à être efficace et auto-
nome en passant de la psychiatrie aux
soins intensifs du jour au lendemain...
On estime qu’il faut environ six mois
pour former une infirmière de salle
d’opération, de façon à ce quelle puis-
se fonctionner sans encadrement en
chirurgie courante», a aussi noté Ghis-
laine Desrosiers.

Mais c’est une récente observation
du ministre Jean Rochon, à qui Mme
Desrosiersfaisait part de son inquiétu-
de, qui l’a alarmée. «Quand je lui en ai
parlé à notre-congrès, il m’a dit que
c’était des cas d'espèce et que ça ne
poserait pas problème. La réalité c’est
que si aucune mesure n’est mise de
l’avant par le gouvernement, la sécuri-
té des patients et l’accessibilité aux
soins de santé vont être menacées, Et
malgré tout leur professionnalisme, ce
ne sont pasles infirmières qui vont res-
ter en poste qui vont assumer la res-
ponsabilité de ce chaos du système de
santé!»  
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Gaspé . Plu 7/1 Rimouski
lles-deda Mad. Nua 7/2 St-Georges Mel
La Grande Sol 1/-6 Sept-lles Plu
Lac StJean Mel 6/2 Trois-Rivières Nua

Var

Régina

Mexico City

Cyr, Laverdière
 

Sherbrooke

rrêtés en marge du projet connu
A sous le nom de «cowboy», Pierre

Cyr, 31 ans, André Laverdière, 25
ans, et André Lussier, 55 ans, ont été
inculpés d’infractions à la loi de l’acci-
se.

Ils font tous les trois face à des
chefs de complot et Cyr et Laverdière,
de possession illégale de 600 bouteilles
de boisson américaine, le 26 novembre.

Météo

 VENDREDI_

 

Les prévenus ont pu reprendre leur
liberté provisoire pendant les procédu-
res avec un dépôt de 1000 $ chacun, à
l’exception de Lussier avec un engage-
‘ment de 2000 $.

La procureure Anne Aubé avait re-
commandé ces conditions au juge Mi-
chel Côté de la Cour du Québec, à
Sherbrooke, pour l’élargissement des
accusés défendus par Me Jean Leblanc.

Ils avaient été arrêtés par l’Unité
conjointe de la GRC et de Revenu Ca-
nada.

Média@

  

Conducteur/trice
de camions

 

Offre: 2172450
   

 

    
Plu Var

Edmonton Var 15/3 St-John's Var 7/3 Bridgepot Var 16/6

Fredericton Plu 12/3 Toronto Sol 14/4 Burlington Nua 9/2

Halifax Plu 10/3 Victoria Sol 15/6 Concord Nei 10/4

Ottawa Var 11/2 Winnipeg Ora 20/2 Detroit Sol 171

  
     

Nua Atlantic City Sol 16/7

GSA

11/5 New York

Lieu: Windsor écrit requis, connaissance

Salaire: 9 $/heure, perma- ordinateurs, chiffrier et trai-
nent, plein temps, 40 tementde texte.
heures/semaine, lundi au

     
l'occasion

17/6Var
Plattsburg Nua 9/2 ;
Portland Nua  12/3| |un atout, personne fiable ct
Providence Var 11/6] responsable

Fonctions: conduire semi-re-Washington Sol 19/7

     
     

 

morque pour le  
  

Sol 31/2  
vendredi, fin de semaine a

Exigences: permis de con-
duire classe 1, bilingue serait

d’équipements de construc-

Cela faisait suite à une enquête
ayant commencé en août dernier et vi-
sant un réseau local de vente d’alcool.
selon la GRC.

D’autres arrestations pourrait être
faites au cours des prochains jours rela-
tivementà ce projet.

Les inculpés ayant choisi un procès
devant un jury devront revenir devant
le tribunal le 17 juin pour connaître la
preuve de la poursuite.

  

Préposé au service

à la clientèle
su Offre: 2171828

ÿ Lieu: Sherbrooke
Salaire: à discuter selon ex-
périence, remplacement

{ congé maladie, temporaire,
plein temps
Exigences: minimum trois
ans expérience, aptitude à
communiquer, apte au tra-
vail en équipe, anglais parlé
et écrit, français parlé ct

Veuillez vous présenter à
votre Centre d’emploi du
Canada afin de consulter
les offres dans les guichets
informatisés d’emploi ou
téléphoner à Info-Centre:
564-5970, 564-5983. Une
initiative de La Tribune en
collaboration avec le Cen-
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Actualité
PS @Le

Vitesse réduite
près de deux écoles

-* Sherbrooke (DD) — Lavitesse sera
3réduite à 30 km/h aux abords des éco-
:les Maric-Reine, dansle quartier Est,
-êt Flementary School, dans le Nord,
-à compter de septembre et pour une
période de trois mois, dans le cadre
-d'un projet-pilote.

: «La Ville de Sherbrooke a déjà mis
ren place des corridors scolaires pour
fa-sécurité des élèves, on propose une

T
e

-2expérience-pilote de trois mois à la
*demande de la population et des co-
-Mités d'école», explique la présidente
“-du Comité des services à la popula-
“tion, Lise Drouin-Paquette.

=. Ce projet permettra d'évaluer en-
-suite la pertinence de mettre en place
“des limites de 30 kilomètres heure

. "près de d'autres écoles.

L'air est bon
dans les arénas

Sherbrooke (DD) — Les tests ef-
fectués en février dansles arénas Eu-
gène-Lalonde et Ivan-Dugré, où sont
utilisées des resurfaceuses à glace ac-
tionnées au gaz propane, démontrent
que les niveaux de monoxyde de car-
bone y sont en deçà des normes ac-
ceptées et donc sans danger pour la
santé.

A la demande de la conseillère Syl-
vie Lapointe, qui à souligné que ces
tests avaient été réalisés en semaine,
la Ville de Sherbrooke effectuera de
nouveaux tests durant les week-ends,
lorsque les resurfaceuses sont utili-
sées de façon plus intensive, et deux
fois l'an.

Le rapport présenté en début de
semaine aux élus indique par ailleurs
que le remplacement des quatre re-
surfaceuses au gaz propane que pos-
sède la Ville par des engins électri-
ques représenterait des coûts
additionnels de près de 225 000 $.

Sherbrooke
et Fleurimont
s'entendent

Sherbrooke (DD) — Les Villes de
Sherbrooke et de Fleurimont vien-
nent de régler un litige long de plu-
sieurs années: celui du partage des
coûts du réseau de canalisation du
ruisseau Longpré.

Ces travaux avaient été effectués et
payés par Sherbrooke en 1995, qui a
ensuite entrepris des pourparlers
avec sa voisine sans pouvoir s’enten-
dre sur un partage de la facture, de
sorte que le dossier à abouti à la
Commission municipale. Celle-ci de-
vait toutefois indiquer en 1996 qu’elle
n'avait pas juridiction pour trancher
le différend.

Mais en vertu d'une entente toute
récente, Fleurimont versera une som-
me de 700 000 $ à Sherbrooke pour
couvrir sa part du capital et des inté-
rêts.

Jacques Petit
à la direction des
Services récréatifs

Sherbrooke (DD) — L'un des pi-
tiers des Services récréatifs et com-
munautaires de la Ville de Sherbroo-
ke. Jacques Petit, deviendra directeur
de ce service. en remplacement de

“Alvin Doucet, qui prend saretraite.

Le conseil municipal a sanctionné

- en début de semaine la nomination
. de M. Petit. qui est également très

impliqué dans le sport amateur.

"La police
- rue Galt Ouest

Sherbrooke (DD) — Chiffres à

: Tappui, la Sûreté municipale de Sher-
brooke affirme exercer une surveil-

lance assidue de la circulation lourde

"surla rue Galt Ouest.

Ainsi, indique le directeur de la Sé-
- curité publique. Michel Carpentier.
: entre le 23 avril et le ler mai les poli-
: ciers ont été présents durant 38 heu-
- res afin de s'assurer du respect du
nouveau règlement, qui interdit aux
poids lourds d'accéder à la zone in-

- dustrielle de la rue Roy par la rue
- Gault Ouest.

. En une seule journée, le 30 avril.
-161 camions ont été interceptés, a-t-il
»,
“dit. Et sclon lui, 85 pour cent du pro-

- blème est déjà réglé.

Le porte-parole des citoyens du
: secteur. Louis-Denis Lagueux, main-
- tient toutefois que le règlement n’est
- pas respecté et que, le matin. jusqu'à
. une dizaine de poids lourds à l'heure
: entrent par la rue Galt.
.

: Courir pour la paix
Sherhrooke (DD) — Les partici-

pants à la Course de la paix Sri Chin-
! moy passeront par Sherbrooke le 3
“ fuin prochain vers 13h15.

Cet événement, qui en est à sa
sixième édition, est organisé par
l’Équipe de marathon Sri Chinmoy.
un regroupement international dont
la philosophie est basée sur le princi-
pe voulant que le sport est un instru-
ment qui peut servir à promouvoir la
paix dans le monde.

la rue Dépôt

 

Fermeture de

pour en faire une
gare d'autobus

«On
laisse
tomber
les  

commerçants»
Denis DUFRESNE
 

Sherbrooke

de I'entrep6t Au bon marché, Ari Vineberg,
en a gros sur le coeur avec le projet de ferme-

ture de la rue du Dépôt. Il reproche à la Ville de
Sherbrooke et à la SIDAC King-Wellington
d’avoir abandonné les commerçants touchés.

«II y a plein de bonnes paroles mais la réalité,
c’est qu’ils vont laisser tomber les commerçants et
que la rue sera abandonnée, peu importe ce que
les propriétaires disent», déplore l’homme d’affai-
res.

«Nous seront les premiers à être pénalisés,
mais pas les derniers, car plusieurs commerces de
la rue du Dépôt et de la rue King Ouest vont
souffrir et cela entraînera d’autres fermetures. Vi-
siblement, la Ville ne considère mêmepasles ré-
sultats de ses propres études», dit-il.

L ¢ propriétaire du magasin Au bon marché ct

La SIDAC «ne fait rien»
M. Vineberg s’en prend également à la SI-

DACqui,dit-il, «ne fait rien», et soutient qu’il ne
paiera pas sa cotisation à ce regroupement de

 

Ari Vineberg est
propriétaire du
magasin et de

l’entrepôt
Au bon marché.

commerçants, dont le conseil d'administration
s’est prononcé en majorité pour le projet de gare
d'autobus de la CMTS. donc pourla fermeture de
la rue.

Seul le président de l'organisme, Jacques Foi-
sy, est opposé à la fermeture de la rue et menace
même de démissionner.

«L'argent qu'on leur donne n'est pas dépensé
dans notre intérêt, je pense que les autres com-
merçants ne devraient pas non plus payer leur co-
tisation», ajoute M. Vineberg.

Ce dernier dit craindre que l'immeuble où lo-
ge l’entrepôt Au bon marché perdra de sa valeur
si la rue du Dépôt est ferméeà la circulation.

«On ne peut pas dire où cela va s'arrêter, mais
ils vont rayer de la carte une rue au complet!» es-
time-t-il.

Un autre propriétaire d'immeuble de la rue du
Dépôt, Gilles Talbot, a pour sa part estimé devant
le conseil municipal lundi soir que la fermeture de
cette rue est «une injustice» si la Ville ne met pas
en place des mesures d'atténuation commele pro-
longementde la rue Thérrien à partir de Welling-
ton Sud.

 

Les profits d’Hydro-Sherbrooke
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Sherbrooke (DD)

par année depuis 1990, et de 10,3 millions $
en 1996, Hydro-Sherbrooke constitue plus

que jamais une source vitale de revenu pourla
Ville de Sherbrooke, qui en a bien besoin parles
tempsqui courent.

«Bien sûr que c’est une source de revenu im-
portante pour la Ville, mais aussi une question
de gestion très serrée pour nous», explique le di-
recteur de ce service municipal, Roger Vachon,
au lendemain du dépôt du rapport annuel d’Hy-
dro-Sherbrooke.

M. Vachon attribue le bénéfice de 10,3
millions $ l'an dernier, sur un budget de 94.7
millions $, entre autres à la réduction du travail
à temps supplémentaire et à la gestion de l’éner-
gie. qui est achetée à plus de 90 pour cent à Hy-
dro-Québec, Les centrales d'Hydro-Sherbrooke
produisent le reste.

«On essaie toujours de réduire notre deman-
de en période de pointe pour diminuer nos pé-
nalités, entre autres avec l'emploi de génératrice
d'urgence et la bi-énergie chez plusieurs de nos
clients», explique à ce sujet M. Vachon.

Plus de 2000 abonnés résidentiels, une cen-
taine de commerceset institutions, ainsi que 136
immeubles à logements, utilisent le système bi-
énergie. qui leur permet d'avoir recours à une
source alternative d'énergie lors des périodes de
grands froids, alors que le réseau hydroélectri-
que est fortementsollicité.

D'autre part, 14 institutions participent au
programme d'utilisation de génératrice.

Le succès d’Hydro-Sherbrooke est aussi at-
tribuable aux employés, signale M. Vachon.

«On fait un travail d'équipe ct on a une

A vec des bénéfices nets de 9 a 10 millions $

 

Année 87 88 89 90 91

Hydro-Sherbrooke
reste la vache a lai
de l'administration
municipale

| | | |
92 93 94 95 96

grandefierté»,dit-il.
Fait à signaler, les profits d'Hydro-Sherbroo-

ke ont toujours été supérieurs à 9 millions $ de-
puis 1990, sauf en 1995, alors qu’ils avaient été
de 7,6 millions $.

«Il faut toujours regarder ces chiffres-la sur
quelques années, puisqu'il y a parfois un décala-
ge d’une année à l’autre», souligne M. Vachon.
rappelant par exemple qu'un mois de décembre
très froid est facturé aux abonnées en janvier de
l’année suivante, d’où des revenus plus élevés
pourcette année-là.

Moins de pannes en 1996
Parailleurs, la durée des pannes d'électricité

diminue sur le réseau d'Hydro-Sherbrooke,indi-
que le rapport annuel 1996.

Ainsi, pour la première depuis 1980, année
où ce service a commencéà tenir ce type de sta-
tistiques, «la durée totale moyenne des interrup-
tions en moyenne par client desservi est passée
de 6,58 heures en 1995 à 2,01 heures en 1996.
une diminution de 70 pourcent». ce qui est infé-
rieur à la moyenne de 3.06 heures enregistrée
parl'Association canadienne del'électricité.

Lesstatistiques d'Hydro-Sherbrooke démon-
trent par ailleurs que le taux de mauvaises
créances a été de 0.39 pour cent en 1996, pour
un montant total de 365 640 $. soit 4,2 pour
cent de moins qu'en 1995.

Bon an mal an. le service municipal est aux
prises avec des centaines de comptes en souf-
frances et procède à des coupures de courants'il
ne peut s'entendre avec ses abonnés, sauf en hi-
ver.

En mars dernier, on a d'ailleurs enregistré
un bond de 58 pour cent des comptes en souf-
france. comparativement à l'année précédente.
pour un total de 1112, un sommet inégalé.

Sherbrooke

 

 
= Tamers par Martin Blache

va de l'avant
coûte que coute
Sherbrooke (DD)

M clut que la fermeture de la rue du Dépôt portera un
dur coup aux commerces du secteur, la Ville de Sher-

brooke va de l'avant avee le projet de nouvelle gare d’auto-
bus de la Corporation métropolitaine de transports Sher-
brooke (CMTS).

Et selon le maire Jean Perrault. les bénéfices pour le
centre-ville seront supérieurs aux inconvénients.

«C'est possible qu'il y ait des effets négatifs, mais
lorsqu’on pose un geste c'est certain que cela affecte des
gens». fait-il valoir à la suite du dépôt au conseil municipal
du rapport sur les impacts de ce projet de deux millions $,
dont la mise en chantier est prévue pour septembre pro-
chain.

Le conseil municipal a autorisé le projet en marset vient
d'adopter le changement de zonage nécessaire. Une séance
publique de consultation a lieu le 20 mai.

L'étude identifie des effets négatifs au niveau de l’acha-
landage et de la visibilité des commerces de la rue du Dépôt,
de même qu'un: diminution de leur accessibilité.

Elle anticipe également «des impacts difficilement prévi-
sibles pour les établissements de «destination» nécessitant
de la visibilité et l’achalandage d’une voie de circulation».

Les auteurs prévoient en outre une «diminution du po-
tentiel commercial de la rue du Dépôt» et reconnaissent que
«les possibilités de louer les locaux seront diminuées» sur
cette rue où le taux de vacance est déjà de 50 pourcent.

De plus, les possibilité de réutilisation de la vieille gare
du Canadien national (CN) seront réduites.

Le projet entraînera aussi la perte de 39 espaces de sta-
tionnement en bordure de rue et un accès plus limité au sta-
tionnementà étages.

Fait à signaler, on s'attend également à «une diminution
de l’achalandage pour les commerces de type «dépannage»
ou «d'achat rapide» sur la rue King Ouest. dû au déplace-
ment de la clientele de la CMTS».

 

ême si une étude de la Division de l'urbanisme con-

Engorgement

La CMTSsouhaite construire une gare routière afin de
remédier aux problèmes de congestion et de sécurité à l’an-
gle des rues King et Wellington. où s'effectuent la plupart
des correspondances d'autobus.

L'organisme a demandéà la Ville de fui céder une partie
de la rue du Dépôt pour y aménager des quais et des voies
de circulation réservées aux autobus.

Pour ce faire, la rue devra être fermée entre King et la
gare du CN. de sorte que les commerces de la rue du Dépôt
- dont un garage. un restaurant et un magasin à rayons - ne
seront accessibles qu’à partir de la rue Wellington Sud.

Et bien que la Ville tente par tous les moyens d’attirer
les commerces au centre-ville. le maire Perrault soutient que
le projet de gare d'autobus «va permettre d'améliorer le dé-
veloppement du centre-ville. malgré les contraintes pour
certains».

La plupart des commerçants de la rue du Dépôt ont déjà
dit craindre pour leur survie si la rue est fermée, mais la SI-
DAC King-Wellington a quand même donné son appui au
projet.

Selon Alain Talbot, membre du conseil d'administration
de ja SIDAC. «on a défendu le projet de terminus pour
l'avoir au centre-ville, car si cela se fait ailleurs on va sortir
du monde du centre-ville».

«Les commerçants (de la rue du Dépôt) ont peur c’est
sûr, mais la SIDAC doit défendre tous ses membres», ajoute
M. Talbot, qui croit même que la présence de la gare d’au-
tobus sur la rue du Dépôt «va amener du monde».

«Et, après les travaux.s'il y a vraiment un problème on
est prêt à les aider, à mettre de la publicité», dit-il.

 

 

Dr Yves-André Bureau
Obstétricien-Gynécologue
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Suite au sinistre survenu au 150 King

Ouest, le 21 février dernier, veuillez noter
le déménagement de mon cabinetà la

CLINIQUE FAMILIALE ST-VINCENT
250, KING EST, SHERBROOKE

depuis le 5 mai 1997

(819) 563-3343
Merci!

 

3
1
5
4
9   
 



 Ad La Tribune, Sherbrooke, mercredi 7 mai 1997

 

 

Aussi spacieuse soit-elle,

il ya une chose que

vous devrez laisser derrière vous...

 
… la compétition.

Cest pas juste une 4 portes. C’est une Sunfire 4 portes.

Son coffre arrière est plus grand Ce n’est pas tout! Elle possède aussi:
que celui de la Corolla. . la boite automatique électronique

a 4 vitesses

Elle est plus puissante que la Civic. < la radiocassette AM-FM stéréo

N yo la traction asservie

Elle possède plus d'équipement de

_

. les sacs gonflables, côtés conducteur

sécurité que la Neon. et passager

 

 

     

 

PONTIAC

BUICK

GMC
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fora |VAssae Se LA PASSION DE CONDUIRE.
L' Association marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du Québec. ‘Offre d'une durée limitée, réservée aux particuliers, s'appliquant
aux véhicules de base neufs 1997 en stock comportant l'ensemble des équipements décrits ci-dessus. Location pour fins personnelles seulement. Photo titre indicatif, Palements mensuels

basés sur un ball de 36 mois avec ou sans versement initial (ou échange équivalent) (voir tableau). Sujet à l'approbation du crédit.* * Premiere mensualité et dépôt remboursable de 3005

exigésà la livraison. Préparation incluse. Transport (620 S), Immatriculation, assurances et taxes en sus. Frais de 8¢ du kilomètre après 60000 km. tL'Assistance Routière et la Garantie

GM TOTAL“ sont offertes sur tous les véhicules GM neufs pour une durée de 3 ans ou 60000 km selon la première éventualité. ttRabais aux diplômés taxable et accordé selon les critères

établis par le manufacturier, Voyez votre concessionnaire participant pourtous les détails.  
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Le maire de Newport désigne le coupable pourle retard des pompiers dans l'incendie de la Scierie Roy

«C’est la faute à Télé réponse plus»
François GOUGEON
 

Sherbrooke

¢ retard dans ce feu-là, ce n’est aucu-
« nement la faute des pompiers de

\ Cookshire. C’est le service de réparti-
tion téléphonique, situé à Sherbrooke, qui n’a
pas fait son travail.»

Le maire de la municipalité de Canton de
Newport, Normand Potvin, a carrément attri-
bué la faute du long délai pour combattre l’in-
cendie de la Scierie Roy à l'entreprisè Télé ré-
onse plus, de Sherbrooke, qui n'a «jamais avisé
es pompiers de Cookshire» de l’appel au feu.

Visiblement en colère, le maire Potvin a

Les pompiers de Canton d'Eaton
n’ont pas hésité un instant

«I! était 17h45. 12 ou 15 minutesplus tard, ils
étaient rendus. Les camions étaient prêts. Le mo-
teur fonctionnait parce qu’on avait vu la fumée au

Claude PLANTE
 

Sherbrooke

à aller combattre l'incendie de l’usine de scia-
ge de la famille Roy mêmesi aucune entente

existe entre cette municipalité et sa voisine, le

L es pompiers de Canton d’Eaton étaient prêts

Canton de Newport.
C'est du moins ce que soutient le maire de

Canton d'Eaton, Bertrand Landry, qui réagissait
hier aux propos des propriétaires de la Scierie
Roy, des pompiers de Cookshire et du maire du
Canton de Newport, Normand Potvin, sur un im-
broglio concernant la responsabilité du territoire
en question.

«S'il y a quelqu’un qui a lancé la balle à l’au-
tre, ce ne sont pas nos pompiers, avertit-il. Quand
ils ont été appelés (pour aller prêter main-forte
aux pompiers de Cookshire), ils sont partis immé-
diatement.»

soutenu que sans cette bourde, l’entreprise fa-
miliale du chemin Learned Plain serait encore
debout. «Je suis persuadé quela scierie aurait
pu être sauvée. C’est seulement une partie qui
aurait été détruite. La preuve c’est que quand
les pompiers de Cookshire ont enfin pu être
prévenus de l'incendie, ils n’ont mis que neuf
minutesà arriver sur place», a-t-il dit.

La distance séparant la caserne de la scie-
rie n’est que de huit kilomètres, selon le maire
Potvin, mais le délai d'attente a été inutile-
menttrop long.

Selon lui, quand le feu a pris naissance,
l’appel a aussitôt été logé au numéro que les
gens connaissent et qui apparaît dans le bottin
téléphonique pour le territoire de Newport,

loin.»

Tiraillement

ment.

maisons.»

Ce tiraillement au sujet des corps de pompiers
existe depuis longtemps dans ce secteur du Haut-
Saint-François, rappelle M. Landry. Selon lui, si
sa municipalité a dû s’équiper pour combattre les
incendies il y a environ cinq ans, c’est que les
pompiers de Cookshire, qui couvraientce territoi-
re auparavant, n’étaient pas équipés convenable-

«Maintenant, nous avons cinq camions équi-
pés en fonction d’un territoire rural commele nô-
tre. Nous pouvons répondre aux appels et com-
battre le feu assez efficacement pour sauver des

«J'ai déjà proposé un regroupement des servi-
ces d’incendie dans notre région, mais ça n'a pas

soit le 823-3330. Mais les pompiers de Cooks- té des gens qui est en cause», u-l-il déclaré.

hire n'ont finalement étéprévenus que bien Ducôté de l'entreprise de répartition téléphonique que

lus tard. «C’est quand même pas normal que le maire met en cause, il n'a pas été possible hier d'obtenir

es pompiers deSawyerville et de Buryétaient les commentaires du directeur général, Denis Branchaud.

au courant de l'incendie à la scierie mais pas Celui-ci n’a pas retourné l'appel logé à son bureau.
ceux de Cookshire, qui couvrent notre territoi- i 2 a

SPECIAL DU PRINTEMPS
é ê

re», a aussi signalé Normand Potvin.
Celui-ci a également reconnu qu'il ne se-

. ê è
ô ô é

ô ¢ 6 6 4b

rait pas surprenant que cette affaire donne

o 4 FRC ‘6

Goutticres Aluminium Sherbrooke inc.
lieu à des poursuites judiciaires. «Mais c'est
clair que si la municipalité est poursuivie, on

Denis L'Espérance ¢
25 ANS D’EXPERIENCE

va se retourner vers ceux qui ont la responsa-

ESTIMATION GRATUITE

bilité dans cette affaire». a lancé le maire de
Newport, qui a promis que le dossier n’en res-

RÉNOVATION ET GOUTTIÈRES
SANS JOINTS - CHOIX DE COULEURS

terait pas là. «II ne faut plus jamais qu'il se re-
produise une chose semblable. C’est la sécuri-

Revêtement d’aluminium et vinyle

Porteset fenêtres
Toitures:

- bardeaux d’asphalte
- aluminium (style européen)

Garantie écrite
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marché. Là,il n'y a pas d’entente et on
perd des jobs. Bien chanceux de ne pas
perdre des vies. Les gens de ma munici-

 

palité me demandent pourquoi nous ne ; COMMERCIAL

sommes pas couverts par Cookshire. 10 ans - Main-d’oeuvre/ usw
C’est parce qu’on veut être bien cou- 25 ans - Matériel

verts, On n'a pas d'entente avec le Can- . ,
ton de Newport, parce que nos pom-

|

Licence d'entrepreneur général (819) 566-5603
et spécialisé
73, rue Lévesque. Sherbrooke  piers en ontassez à couvrir.» Télec. : (819) 820-8890  

 

Appel
à un
conciliateur

Sherbrooke (CP)

e Service d'ai-
de aux Néo-
Canadiens et

le Syndicat de ses
employés ont con-

 

GRANDE

 

 

venu de faire appel
à un conciliateur
nommé par la mi-
nistère du Travail
afin d'en arriver à
la conclusion d’une
première conven-
tion collective.

«C'est une chan-
ce que l’on se don-
ne afin que la né-
gociation se
poursuive sans tou-
tefois s'éterniser»,
commente Hélène
Jacob, directrice du
Service d'aide.

Dans un commu-
niqué, le Service
d'aide aux Néo-Ca- .
nadiens signalait Du lundi 5
que le syndicat dé- .
are modifier de fa. |AU samedi
çon substantielle la 17 mai
structure générale

 

en magasin!

AUBAINES

“30%60"

Rabais de

7
sur le prix régulier
de la marchandise

TRELT
LES VENDREDIS ET SAMEDIS2

 

Nous vous proposons aussi d'échanger votre manteau de

fourrure à sa juste valeur marchande, contre celui de votre choix en magasin.

En exclusivité chez

 
 

de l'organisme tan-
dis que l'employeur
désire plutôt s’en
tenir à négocier les
conditions de tra-
vail dessalariés. Samedi: 9h à 17h

Selon ce dernier.
sa confiance envers
le syndicat a été ef-
fritée par la mani-
festation en face
des locaux du Ser-

—MÉDIASPAUL

Heures d’ouverture:
Lun, mar, merc.:9hà 17 h 30

Jeu. etven.:9hà21 h

Anciennement

Sherbrooke. Québec
J1E 2B9

(819) 569-5535

Librairie Editions Paulines

250, boul. St-François

Télec.: (819) 565-5474  
31114
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Ntustrations
non conformes

COMPRENANT:

1 toilette

 

1 bain 60 po x 34 popodium

| Les SALLES DE Bas

gf FARO

 
 

 

 
 

  

  

1 lavabo colonne en porcelaine ou encastré

1, RUE PRINCIPALE OUEST,

Tél.: (819) 843-3344

Pour tous vos projets de

rénovation ou de construction

PROFITEZ DE CETTE OFFRE IRRESISTIBLE...

38?mois
Taxes sur 12 mois
incluses

bmeri eauP Sh
OVILA

  _MAGOG
Télec.: 847-0674 30775
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  ~~JEUXDE LA FRANCOPHONIE DE2001

ylvain Simard: «Don Boudria est plutôt culotte»
Denis DUFRESNE
 

Sherbrooke

chance pour les Jeux de la francophonie de
2001 si Ottawa avait respecté les règles du jeu

et procédé à un appel de candidatures, affirme le
ministre québécois responsable de la Francopho-
nie, Sylvain Simard.

L a région de Sherbrooke aurait pu avoir une

«Le ministre Boudria est plutôt culotté», ré-
plique M. Simard, au sujet de son homologue fé-
déral. Don Boudria, qui déclarait la semaine der-
nière qu'il n'avait jamais été question qu'Ottawa
lance un appel en vue de choisir une ville cana-
dienne candidate pour ces jeux et que le gouver-
nement québécois s'est réveillé «à la 11e heure»
dansce dossier.

«On a même reçu une lettre en septembre

   
dernier du gouvernement canadien nous deman-
dant de n'appuyer aucune ville puisqu'on devait
procéder par consensus entre le Canada, le Qué-

bec et le Nouveau-Brunswick,
mais on s’est réveillé un bon
matin avec la candidature de
Hull-Ottawa». soutient M. Si-
mard.

Ce dernier rappelle qu'outre
Sherbrooke, Trois-Rivières et
Québec avaient «manifesté un
intérêt» pour cette rencontre
sportive et culturelle. 

Sylvain Simard Le ministre Don Boudria a
déclaré la semaine dernière à La Tribune que
c’est précisément à l'initiative de la région de
Huil-Ottawa que le gouvernement fédéral a déci-
dé de poser la candidature du Canada pour les
Jeux de la francophonie de 2001 et qu'il aurait été
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inconvenant par la suite de solliciter d’autres vil-
les.

«Je lui ai bien fait savoir (que d’autres villes
étaient intéressées), réagit M. Simard. Je suis aus-
si ministre responsable de la région de Hull-Otta-
wa, mais pour moi l'intérêt du Québec et des au-
tres villes devait être pris en compte!»

«On ne peut imposer un choix, nous avons
toujours dit que le meilleur devait l'emporter».
ajoute-t-il.

Le ministre Boudria a également précisé la se-
maine dernière que le gouvernement d’Ottawa
avait mis de l'avant la candidature de Hull-Otta-
wa lors de la rencontre de la Conférence des mi-
nistres francophones de la Jeunesse et des Sports,
en janvier dernier à Yaoundé au Cameroun, et
qu'il s’agit de la candidature officielle du Canada.

Mais selon Sylvain Simard, «c’est une caracté-
ristique d'Ottawa d'imposer ses décisions et en
faisant cela ils ont failli faire disparaître les chan-
ces du Canada»

«À Yaoundé, nous n’étions pas là pour propo-

Sherbrooke ignorée

«Son messager

ser une ville mais un pays hôte et cela à choqué.
Le résultat a été une non-décision et comme on
refuse d'ouvrir les candidatures (au Canada), ce
sera Hull-Ottawa contre Beyrouth (la ville propo-
sée par le Liban)». explique M. Simard.

Bien qu'il soit en désaccord avec le geste du
fédéral, le ministre Simard compte quand même
appuyerla candidature de Hull-Ottawa.

Les responsables de l’événement doivent choi-
sir la ville hôte lors des Jeux de la francophonie
de 1997, en août à Madagascar.

«ll est trop tard pour renverser la situation.
Avec le ministre des Affaires municipales (Rémy

Trudel), j'ai réécris en janvier aux ministres Bou-
dria et Lioyd Axworthy (Affaires étrangères) pour
leur demander d'ouvrir les candidatures, ils nous
répondu trois mois plus tard qu'il n'en était pas
question et qu’il n’en avait jamais Cte question»,

dit-il.
«Voilà un dossier où la population du Québec

a été mise de côté», juge-t-il.

Jean Charest
n’était pas là» - Martin Bureau
Michel MORIN
 

Sherbrooke

sa candidature en vue des Jeux de la Francophonie,
S i la Ville de Sherbrooke n'a pas été appelée à soumettre

c’est qu’elle ne pouvait pas compter sur son messager.

Jean Charest, trop pris qu'il était à re-
construire son parti et rêver à devenir
premier ministre.

Toute cette question a refait surfa-
ce, hier, quand le candidat libéral Mar-
tin Bureau a tenu rigueur au chef con-
servateur de ne pas être intervenu pour
signifier au gouvernement libéral que
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Sherbrooke était intéressée par l'obten-
tion de ces Jeux.

Après avoir fait la lumière dans ce
dossier pour sa propre gouverne, Me
Bureau a expliqué que deux pays fran-
cophones (le Canada et un autre qu'il
n'a pas identifié) voulaient obtenir cet-
te manifestation sportive. Cette compé-

ee tition internationale a forcé le gouver-

|

nement fédéral à ne retenir qu’une
/ seule candidature au pays. soit celle de
®~ |la région d'Ottawa-Hull.

Ml . , ° el l'annez. Pour lux offrir un ares

Eu de voire sdeau qu'elle cherira pour : 5 «Comme un autre pays était engagé

, . “jours, pasez chez votre eur 7 Le Bouquet red dans la course, il fallait s'entendre sur

#104 opérations reprendront a mé Aa ; le choix d'une seule région au Canada,
que | il - à d'expliquer Me Bureau. Si Jean Cha-

J J; Te C ora £1 rest avait été là. au sein de l'Associa-

° tion des parlementaires de langue fran-

3 LENNOXVILLE SHERBROOKE çaise, il aurait pu dire: Un instant, ma
S —_— —_— ville de Sherbrookeest intéressée. Mais

| Fleuriste Les Serres Fleuriste Lijenthem il n'était pas là. Et quandon a proposé

. i i e ne retenir que la candidature d'Ot-

Autoroute 55, sortie 71 Neville 752 Rue Conseil tawa-Hull, personne ne s'est levé pour
380 Rue Queen (800) 247-6254 faire une autre proposition. Ce n’est 169, Rang 2, St-François-Xavier

3 (819) 845-5427
(819) 565-3053 (819) 562-6254

Rita Fleuriste Inc.

1255 King Ouest
(819) 563-4212

pas la faute de Don Boudria, ni celle du
gouvernement libéral. Sherbrooke n’a
pas fait porter son dossier parce que
son messager n'a pas fait son travail a
Ottawa. C’est une grosse déception
parce que ce projet aurait été mobilisa-
teur et créateur d'emplois.»

LOUIS N'ENTEND PAS À RIRE:
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On a beau être bédéiste… le choix de nouvelles

lunettes. C'est sérieux !!!

Artiste de naissance, humoriste par vocation, Louis vient
d'être reçu «nouveau presbyte» par Lunetterie New

Look... Vous trouvez ça drôle, vous autres?...
 

* *

Vous avez raison... Choisir une nouvelle monture entre

pan plus de 2000différentes, c'est toute une tâche. Et se
MOIS ° ° | .. os

faire dire après tout cela d'en choisir une deuxième...TERME DE 30 MOIS. COMPTANT INITIAL DE 2 525 $.

Ça l'fait bien rire!!!

    
Le Dodge Ram ST 1997

Lensemble 24A + AMP + DAS + WBD comprend Moteur Magnum V8 de 5.2 L * Transmission automatique à 4 rapports

» Différentiel autobloquant * Direction assistée « Freins assistés avec antiblocage à | arrière * Pare-chocs avant chromé/pare-chocsarrière

a marchepied * Banquette à dossiers séparés 40-20-40 « Bacs de rangement derrière les siègesetfilet de retenue * Roues en acier chromé

Association publicitasre des concessionnaires Chrysler In

          750$ A1 X DIPLÔMÉCE)S
ue Galeries Quatre-SaisonsCarrefour del'Estrie

8 7 565-3632

  

  Programme
oN d'aide pour
C handicapés

physiques

Te eS ATA NT IE CONTES SE SE 3 re

 

QUELQU'UN DE FIABLE

 

"Remise du fabricant incluse. Transport (900 $). immatriculation. taxes et assurances en SuS
**Remise du fabricant incluse. Tarn! mensuel établi d'apres la description du véhicule ci-haut. Terre de 30 mois. Transport (900 $;, immatriculation,

assurances et taxes en sus. Sousréserve del'approbation de Crédit Chrysler Canada Ltée. Le premier versement sera exigé Location pour usage personnel
Rachat non requis. Le locataire est responsable del'excédent de kilométrage après 51 00 km. au taux de 9 ¢ le km Offre d'une durée limitée

chez les concessionnaires participants. Le concessonnaire peut vendra/louer à un prix moindre et avoir à commander

  
TOUJOURSDEUXPAIRESDELUNETI
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Avenir du développementsocial

Uneréflexion en profondeur s’amorce dans
-

Gilles FISETTE

Sherbrooke

ne réflexion en profondeur sur la
U façon de vivre ensemble s’amorce

présentement dans toutesles mu-
nicipalités régionales de comté de l’Es-
trie (MRC) en vue du forum régional
puis du forum national sur le dévelop-
pement social.

C'est à la demande du Conseil de la
santé et du bien-être du Québec que
l'Estrie, à l’instar de quinze autres ré-
gions du Québec, entreprend cette dé-
marche.

Comme l’a expliqué le président du
conseil, Norbert Rodrigue, aux respon-
sables des comités responsables de l’or-
ganisation des forums locaux dans cha-
que-MRC, hier matin, à Sherbrooke.
l'exercice vise à initier une large ré-
flexion sur l’avenir du développement
social. Le développementsocial fait ré-
férence à «la mise en place et au ren-
forcement au sein des communautés,
dans les régions et à l'échelle de la col-
jectivité, des conditions requises pour
ermettre, d’une part, à chaque indivi-

du de développer pleinement ses po-
tentiels, de pouvoir participer active-
ment à la vie sociale et de pouvoirtirer
sa juste part de l'enrichissement collec-
tif, et, d'autre part, à la collectivité de
progresser socialement, culturellement
et économiquement dans un contexte
où le développement économique
s'oriente vers un développement dura-
ble, soucieux de justice sociale».

La première étape de ce processus
se déroulera d’ici le mois de septembre
1997, C’est durant cette période que se
tiendront les forumslocaux.

Présentement, a expliqué la coor-
donnatrice pour l’Estrie, Lyne Juneau,
trois MRC de la région ont déjà retenu
des dates pour la tenue de leur forum
local. Il s’agit de la MRC de Coaticook
qui tiendra son forum le 20 septembre:
de la MRC du Haut-St-François qui a
choisi la même date; et de la MRC de
Sherbrooke qui tiendra cette activité le
samedi 27 septembre.

Dans chaque forum,les participants
seront invités à identifier les forces et
faiblesses du développement social en
regard de cinq problématiques: l’enfan-
ce. la jeunesse, l’emploi, la vieillesse et
la pauvreté et la violence. Ils devront
également dégager des priorités d’in-
terventions à mettre en oeuvre au cours
des trois prochaines années. Et ce, aus-
si bien au niveau local que régional, à
expliqué le président du Conseil régio-
nal de développement de l’Estrie
(CRD-Estrie), Janvier Cliche. Le
CRD-Estrie fournit le support techni-
que et administratif à la démarche es-
trienne.

Les forums locaux mènerontà la te-
nue du forum régional, lequel se dérou-
lera le samedi 22 novembre. Enfin,
l'opération culminera lors du forum na-

Deux adolescents
saccagent une
dizaine de voitures
Sherbrooke(PYB)

 

de bâton de baseball, ont saccagé
une dizaine de véhicules dans le

vieux nord de Sherbrooke lundi soir.
sans doute désireux de se libérer de
leur pulsions violentes.

Rues Buck, Dufferin. Prospect, Ar-
gyll et Abénaquis, les deux jeunes ont
pris un malain plaisir à fracasser des
pare-brise, miroirs, capots et toits de
voiture, causant des dommages pour
environ 3000$.

Les adolescents ont été remis entre
les mains de leurs parents et devront
comparaître devant le Tribunal de la
jeunesse.

D eux adolescents de 15 ans, armés

La Direction de la protection de la
jeunesse a également été saisie du dos-
sier.

NOMINATION
4 B Auto Parts Plus

StNOPLUS ==

Pieces d’autos JD
 

 

 

 

André Lussier
Monsieur Jacques Dupuis,

propriétaire de Uni Pieces
Sherbrooke et de Pieces
d'autos JD de Magog et
Sherbrooke, est heureux
d'annoncer la nomination de
monsieur André Lussierà ti-
tre de directeur du service à
la clientèle, du développe-
ment et des ventes au sein
de l'équipe. Monsieur Lus-
sier, bien connu dans la ré-
ion et dans le monde des af-
aires depuis plusieurs
années, sera un atout trés
appréciable autant pour l'en-
treprise que pour sa clientèle.
Monsieur Lussier sera heu-
reux de vousservir au :

2194, rue King Ouest
Sherbrooke (Québec)

566-61 31051X

3, ruert
lagog (Québec

presre    

tional sur le développement social au
Québec, prévu pour le mois de janvier
1998.

La coordonnatrice. Mme Juneau.

REETT
eS

est entrée en fonction le 9 avril. Elle a
un pied à terre dans les locaux du
CRD-Estrie, au 230, rue King ouest,
bureau 300. à Sherbrooke.
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L’alternative naturelle au CHLOREet autres produits
chimiques pourpurifier l’eau de votre piscine!

FINIS LES TESTSETLES IRRITATIONS DES YEUXETDELA
PEAU, PROCURE UNE QUALITÉ CONSTANTE DE L'EAU
 

UN CHOIX JUDICIEUX...
INVESTISSEMENT

RÉCUPÉRÉ EN MOINS
DE DEUX ANS!
 

    

  
7"

Installation simple et rapide

NJ
Traitement d'eau APPELEZ-NOUS No

AB 5566, RUE MONTPETIT, ROCK |
FOREST J1N 2S1

(819) 820-1802 — 820-8450 .,..
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Francois vous offre

les portes longue uree .

U,

Votre expert enP
portes de garage

La longue

lurée, |
il peut la compter |

en années
0 

Demandez à François
ou à un membre de
son équipe d'estimer
la durée de vie d’une

porte Garaga
en utilisant des

composantes
20 000 cycles. 11

évalueral'utilisation
que vous en faites et

vous donnera
une réponse précise.  
  

Les portes 20 000 cycles de Garaga!

  

|

     
Les portes 20000 cycles de Garaga vous
offrent 20000 cvcles d'ouverture et de
fermeture sans bavures! Tout a été conçu
pour assurer la douceur et la durabilité du

mouvement. Un exemple:

 

     

à trois cveles par jour, les MEL

ressorts de torsion sont =
efficaces pendant plus DOD

de 18 ans.

GARAGE Les portes
sous longue durée
CaS

L'ESTRIÉ  
PORTES DE GARAGEDE V'ESTRIE

30, rue des Quatre-Vents

R.R.#2 GARAGA
Magog, QC J1X 3W3 ES

Tél: (819) 843-9921 EXPER]>, ,

purs bien ait,

A7

toute l'Estrie

| Toy 28711

 

 

PAR MOIS

VERSEMENT

INITIAL DE

5500$

 
499 $

 

Un autre privilege Cadillac.

En plus des sacs gonflables

latéraux, des freins ABS

et des poutrelles de sécu-

rité dans les portières,

la Cadillac DeVille 1997 offre un privilège unique

VOICI CE QUE LES PROPRIÉTAIRES

DE DEVILLE PAYENT

POUR AVOIR LA SAINTEPAIX.

 

Le seul programmed'entretien de 4 ans ou 80 000 km sans frais.

à son propriétaire: l'entretien régulier de 4 ans

ou 80000 km sans aucuns frais”. À 4998

par mois, vous pouvez donc vous 3 9 %

,
payer le luxe d'une Cadillac sans

vous préoccuper du reste.

TAUX DE

LOCATION

POUR 36 MOIS

 

CADILLAC DEVILLE 1997

 

CADILLAC
Pour plus de renseignements, composez le 1800 463-7483

«Onfre d'une durée limitée, réservée aux particuliers s'appliquant aux véhicules de base neufs 1997 en stock.

initial (ou échange équivalent) de 5 500$. Sujet à l'approbation du crédit.

et taxes en sus. Frais de 8 € du km après 60000 km. **Certaines restrictions et con
Première mensualité et dépôt remboursable de 575 $ exigés. P

ditions s'appliquent. Voyez votre concessionnalre participant pour tous les détails.

Photo à titre indicatif. Paiements mensuels basés sur un bail de 36 mois avec versement

réparation et transport inclus. Immatriculation, assurances

-—_————

79734  
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Il a mis le feu parce que
son épouse tardait à rentrer
Jacques LEMOINE
 

Sherbrooke

e juge Michel Côté de la
Cour du Québec, à Sher-
brooke, a pris en délibéré la

condamnation qu'il devra impo-
ser à un hommede 32 ans ayant
causé des dommages en met-
tant le feu dans la cuisine de sa
maison non assurée, alors que
son épouse tardait à rentrer et
transmis des menaces à l'égard

de cette dernière.
Ces infractions ont été com-

mises alors que le prévenu se
trouvait intoxiqué et dépressif.

Leur ménage battait de l’aile
depuis que la femme lui avait
manifesté son intention de tra-
vailler à l’extérieur, plutôt que
de rester à la maison.
Le procureur André Campa-

gna a réclamé une peine de six
mois de détention contre cet in-
dividu, tandis que Me Jean

moins un jour pourfaciliter son

intégration à des programmes.

Me Couture a noté que son

client est écroué depuis le 24
mars et avait pris les disposi-
tions pour corriger ses problè-
mes personnels et régler sa sé-

paration conjugale.

Le feu avait été allumé dans
des objets rapaillés dansla cui-
sine et sur lesquels de l'huile à
cuisson a été répandue. Les dé-
gâts et les dommagesontété ré-

N

DIEJL JUIXIE
PONTIAC + BUICK » GMC

 

  

      

 

 
 

ALAIN MILETTE
La direction de Deluxe

Pontiac Buick est
heureuse d’annoncer la
nomination de monsieur
Alain Milette a titre de
conseiller aux ventes.

Monsieur Milette bien
connu dans le domaine
de l’automobile et du
monde sportif sera trés
heureux de pouvoir vous
servir. Nous vous
invitons à venir le
rencontrer au

569-9351
1567, RUE KING OUEST

SHERBROOKE   31645

 

+

Couture demande six mois parés depuis.

AU PALAIS DE JUSTICE

Trop près du champ de pot
Sherbrooke - Pour avoir brassé et menacé un jeune surpris

près de sa plantation privée d’unevingtaine de plants de mari-

juana, un homme de 39 ans a encouru une pénalité de 450 $ et

devra verser 400 $ à sa victime à titre de frais frustatoires.

Cette condamnation lui a été imposée hier par le juge Mi-

chel Côté de la Cour du Québec, à Sherbrooke.

Me Jean-Marc Bénard avait suggéré des pénalités pour

son client sans antécédents, ayant depuis corrigé son problème

de consommation de mari et occupant un emploi.
I a expliqué parla colère le geste de l’accusé ayant aperçu

deux jeunesprès de sa plantation pour ses besoins personnels.

Me Bénard croit quela judiciarisation de cette affaire avait

enclin son clientà une prise de conscience valable et qu'on ne

devrait plus le revoir devantla cour.

II dépensait des faux 100 $ US
Sherbrooke - Pour avoir mis en circulation quatre faux bil-

lets américains de 100 $, avoir été trouvé en possession de

deux autres et commis une fraude de 226 $ en 96, Benoît Paré,

27 ans, a encouru une peine de trois mois de détention et a été

soumis à une probation de deux ans.
Cette condamnation lui a été imposée hierpar le juge Mi-

chel Côté de la Cour du Québec, à Sherbrooke.

Paré n'avait pas donnésigne de vie à l'agent chargé de vé-

rifier son admissibilité à des travaux communautaires à cause

de son incapacité d’indemniserses victimes.
Me Jean-Marc Bénard a expliqué que cette situation est

attribuable au fait que son client n'avait pas d'adresse fixe.

Le procureur André Campagna avait relaté que les délits

du prévenu ont été commisà l'égard de commerçants de Coa-

ticook et de Saint-François-Xavier.
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Daniel Couture
Medecin

Marie Prud'homme
Médecin  

Catherine Vanasse
Médecin

Gilles Lessard
Médecin

 

   

    

  

 

       

Pharmacie,
Jean Coutu

 

      

   

   

    

  

Nathalie CarrierAudrey Genest
Personnel de soutienPhysiothérapeute

Rachel Lefebvre
Psychologue
ados et adultes  

 

  

Brigitte CloutierGuylaine Mailhot
Personnel de soutien

Yolaine Jacoby
DiététistePsychologue

   
 
 

Aussi avec

rendez-vous:     
    

 

  

 

KM médecine familiale psychologie

mp ysiothéraple diététique
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| PONTIAC
LAPASSION DE CONDUIRE

 
Faites le tour du Québec

pour 3395 par mois.

La nouvelle Trans Sport 1997 de Pontiac

339:
LOCATION 36 MOIS

NS comptant
 

 

 

 

Comptant** Mensualités

0S 339$

1000S 309 S

2000S 279 S    

 

2° porte coulissante également disponible en option.

L'Association marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du Québec.
D re . ANTE ‘Offre d'une durée limitée, réservée aux particuliers, s'appliquant aux véhicules de base neufs 1997 en stock comportant l'ensemble des équipements décrits

VAssistance oral p pp'iq p quip

Roi TIFRe kt:
[Aare (AM

TAL ci-dessus. Location pourfins personnelles seulement. Photos à titre indicatif seulement. Paiements mensuels basés sur un bail de 36 mois avec ou sans versement initial -

=== Ou échange équivalent- (voir tableau). Sujet à l'approbation du crédit. **Première mensualité et dépôt remboursable de 400 $ exigésà la fivraison. Préparation incluse.

Transport (840 S), immatriculation, assurances et taxes en sus. Frais de 8 € du kilomètre après 60 000 km.*L'Assistance Routière et la Garantie GM TOTAL“ sont offertes

surtous les véhicules GM neufs pour une durée de 3 ans ou 60 000 km selon la première éventualité. Voyez votre concessionnaire participant pour tous les détails.

Le plus puissant moteur de série de sa catégorie: un V6 de

3,4 litres - Climatiseur * Boîte automatique 4 rapports avec

surmultipliée * Freins antiblocage aux 4 roues * Sacs gonflables,

côtés conducteur et passager * Volant réglable * Radio AM-FM

stéréo * Configuration 7 passagers * Verrouillage électrique des

portes Rétroviseurs à réglage électrique * Glaces teintées

* Poutrelles latérales de sécurité.
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pinions
La Tribune

Raymond Tardif, Président et Éditeur

Jacques Pronovost,  Redoteur en chef

 

 

 

Il serait évidemmentplus qu’intéressant pourles libé-
raux et les bloquistes de Sherbrooke d'amener Jean

Charest a descendre sur le terrain glissant de sa présence
dans son comté au cours des quatre dernières années; mais
c'est pratiquementillusoire de croire qu'il pourrait s’y pré-
ter.

L e débat quela régionfait sur le débat est un faux débat.

 

Il y a une différence majeure entre 1993 et aujourd'hui:
Charest est devenu chef d’un parti national. À ce titre. on le
verrait mal combattre directementsur scène avec Martin

Jacques
PRONOVOST

Bureauet Jacques Blanchette à la Chambre de commerce de la région
sherbrookoise ou ailleurs.

Il faudrait que cela aille vraiment mal pour le PC dans le comté: ce
qui. selon les derniers sondages, n’est manifestementpas le cas. Et encore.

Charest participera au débat des chefs les 12 et 13 mai. Contre Chré-
ticn, Manning, McDonough et Duceppe. Onne verra probablement au-
cun de ceux-ci débattre contre leurs adversaires de leurs comtés respectifs.

Rappelons-nous qu'au cours de la campagne électorale de 1993, Lu-
cien Bouchard avait servi la même réponse et la même médecine à un
Jean Charest. simple candidat sous Kim Campbell, réclamant un débat
contre celui qui était alors chef du Bloc québécois. Bouchardlui avait
alors répondu qu'il ne débattrait que contre des chefs. ce que le député de
Sherbrooke n'était pas.

Lasituation dans Sherbrooke, bien que différente parce qu'elle oppo-
serait des candidats d'un même comté. procède de la même logique au
plan national. Le chef du PC peut-il vraiment débattre localement, comme
Chrétien pourrait-il aller affronter Duhaime sur une mêmetribune?

Queles candidats dans Sherbrookele critiquent sur ce refus, qu'ils

fassent du millage sur son apparente indifférence à débattre des questions
locales. est de bonne guerre. Les médias sont mal placés pourfaire la
guerre à leur place et tenter de forcer un débat qui n'aura paslieu. Le pro-
poser c'est bien, l’exiger n'est pas de notre ressort, le forcer serait s'immis-
cer comme acteurs dans une campagne où nous devonsêtre les témoins.
Témoins actifs il s'entend, combattants c’est autre chose.

Oui. un débatest utile. Il permet de confronter les idées, les hommes,

les politiques. Ces confrontations seraient d’ailleurs intéressantes dans les

autres comtés de la région. Mais les électeurs sherbrookois devront com-
prendre quele jeupolitique interdit presque à un chef de se mouiller ain-
si. Au risque de paraître distant de son comté, Charest doit vivre des rè-
gles non-écrites qui gouvernent la campagne d’un chef national.

Cela peutjouer en sa faveur commeen sa défaveurselon l'humeur
des électeurs. L'insistance de ses adversaires est aussi une arme à deux
tranchants. Elle peut donnerl'impression que le député de Sherbrookeest
trop hautain et éloigné des préoccupations de son comté; elle peut aussi
faire la démonstration aux Sherbrookois que leur député est devenue une
personnalité nationale. Une pointe de fierté avec ça?

C'est unpetit jeu risqué où Charest a, peu importe sa décision,plus à

perdre que les deux autres. Mais, à trop insister, Bureau et Blanchette
pourraient aussi provoquer l’inverse de l’effet recherché.

Une élection payante
près la valse des milliards S de coupures dansles bud-

A gets. les élections fédérales font déferler, cette fois, des

millions de dépenses. Et cela en coûtera desdizaines

nous prouver qu'on devrait élire leurs représentants. Au

seul chapitre de la publicité, le Parti libéral du Canada dé-

pensera 1.4 million $ pour le Québec seulement. Le parti de
Jean Charest, tout près d'un million.   

Pierre Les chiffres du Bloc québécois ne sont pas encore con-
DUBOIS nus mais ajoutés aux quelquesdollars du- Reform Party. on

peut imaginer une addition rodant autour des 3 ou 3,5 millions $. Les par-

tis paient leurs frais de campagne. saufque les payeurs de taxes finissent

par en ramasser unepartie. loi sur le remboursementdes dépensesélecto-

rales oblige.

Nous devions nousserrer la ceinture pourlutter contre le déficit. «Le

pire est derrière nous» déclare le ministre des Finances Paul Martin dans

une publicité télévisée du PLC. Un discoursqui coïncide avec la déclara-

tion récente du premier ministre Bouchard qui déclarait que c'est cette

année la plus difficile dansla lutte au déficit. Les propos ne sont pas né-

cessairement contradictoires. Le fédéral a refilé des dépenses aux gouver-

nements provinciaux dont certains vivent maintenant«le pire».

Lalutte au déficit n'est pas terminée mais, tout à coup. on se décou-

vre des milliards pourla santé, entre autres. Mais tout n'est pas mauvais

dans une campagne. Les dirigeants de la Traversée du Lac Memphréma-

gog pourraient nousle dire, eux qui viennentde recevoir une subvention

de 75 000 S annoncée. lundi. par le député sortant de Brome-Missisquoi,

Denis Paradis.

Cela prenait bien. comme par hasard, une campagneélectorale pour

que l'événementreçoive, pourla première fois, un support financier aussi

important. Si le gouvernement fédéral a reconnu. par ce geste, la Traver-

sée comme unvéhicule de promotion touristique d’une grandevaleur, la

vaste majorité des Estriens le savait déjà.

N'empêche que la nouvelle tombebien. La dernière édition avait

connu une traversée houleuse. Les 400 bénévoles autour duprésident

Jean-Marie Beaupré avaient décidé qu'ils seraient encore là cette année.

malgré toutesles difficultés. Les 75 000$ viendront doncfaciliter les cho-
ses et permettre de peaufinerles différentes manifestations.

Il reste à savoir ce que voudradire. concrètement. la forme que pren-

dra la subvention. Paradis a parlé de «campagne de promotion des pro-

grammeset des services gouvernementaux...», cela veut dire quoi? Est-ce

que c'est de l'argent queles administrateurs de la Traversée pourrontaf-

fecter là oùils veulent ou devront-its se soumettre à un carcan de mesures

parallèles, que pourraient sous-entendre cette campagne de promotion.

Quoiqu'il en soit. 75 000$, c'est mieux querien. Cela va boucher des
trous. Le déficit accumulé de quelque 120 000 $. dont 37 000 $ pour l'an

dernier seulement, pourraainsi être comblé en partie. Et si d’aucuns

croient que le premier ministre Chrétien aurait dû compléter son mandat

de quatre ou cing ans, ce ne sont pas les gens de la Traversée qui vont se

plaindre du «timing». Parce que veut. veut pas, c'est plus facile de vendre
des dossiers à la veille d'un scrutin qu'au lendemain.

Il reste à espérer que cette rentrée de fonds ne fournisse pas le pré-

texte à ceux qui s’impliquent habituellement pour retirer leur appui à ce

véhicule promotionnel important. 
de millions aux différents partis politiques pourtenterde-…
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OPINION

Une féte pour Nicolas Fontaine: oui!
bune du jeudi ler mai 1997 (au
sujet de Nicolas Fontaine) nous

dicte les brefs commentaires suivants.
Lorsque vous citez: «Comment peut-
on passer sous silence l’arrivée d’un

V otre lettre publiée dans La Tri-

Tjëune-—qui-nous représente dans le
monde entier? C’estplütôt l’attitude
qu'adopte la municipalité du Canton
de Magog...»

Permettez-nous, Madame, Mon-
sieur. la réaction suivante: mesquine-
rie ou ignorance voulues de votre
part pour des motifs qui vous sont
propres, connaissant les relations que
vous avez avec des citoyens étant très

 

  

expression à la mode à laquel-
le on fait souvent référence, et

avec raison, dans un grand nombre
de revues et de livres sur la santé et
les progrès personnels. C’est le prin-
cipe le plus important pour détermi-
ner la santé mentale d’une personne.
Malgré son importance, l'estime de
soi n’est pas bien comprise par les
individus dans la vie de tous les
jours.

M estime de soi est devenue une

L’estime de soi signifie se sentir
compétent et capable de faire face
aux défis de la vie, et mériter d’être
heureux.

Elle comporte deux facettes : la
confiance en soi etle respect de soi.

Avoir confiance en soi

La confiance en soi signifie avoir
confiance en ses capacités mentales.
Cela ne veut pas dire que l’on pense
ne jamais faire d'erreur, mais plutôt
que lorsque cela se produit, on peut
en tirer des leçons. C’est plus pro-
fond que d’avoir confiance en une 

aux faits des intentions du conseil
municipal du Canton de Magog. Une
des caractéristiques du conseil est son
grand respect envers ses citoyens ct
citoyennes dans les échanges que
nous avons avec eux.

Suite aux victoires de Nicolas

“Fontaine, des contacts ont été établis
aveclui pourl’élabôration d’une célé-
bration à la municipalité pour souli-
gner la fierté du Canton de Magog
envers cet athlète émérite.

Nous pouvons vous souligner que
nous avons respecté les intentions de
Nicolas de terminer ses engagements.
de prendre des vacances pleinement

DIES

Savoir s'apprécier constitue
la base d’une bonnesanté mentale

connaissance ou une compétence
précise. Si une personne manque de
confiance en soi, elle s’attend alors à
échouer tout ce qu’elle entreprend
et se sent incapable de prendre des
décisions.

Un milieu de vie prévisible et ra-
tionnel où l’on grandit pour com-
prendre ce qui nous entoure favorise
la confiance en soi.

Se respecter, un gage de
santé mentale

Avoirle respect de soi, c’est croi-
re en sa valeur propre et en son
droit à l’amitié, à l’amour et au bon-
heur. C’est comprendre que l’on mé-
rite le respect d'autrui et que notre
bien-être vaut la peine d’être soute-
nu et protégé.

Devenue adulte, une personne
ne peut se respecter que si elle a été
traitée avec respect par ses parents
et les membres de sa famille
lorsqu’elle était enfant. De là, l’im-
portance de développer des rela-
tions harmonieuses entre les mem-
bres de la famille.

méritées et de s'asseoir avec les per-
sonnes mandatées parle conseil pour
finaliser avec lui le programmede cé-
lébration qui se voudra un hommage
pour les exploits passés et surtout un
départ pour les Jeux olympiques de
Naganoen 1998.

Comme vous le voyez, Madame,
Monsieur, un simple coup de télé-

- phone à la municipalité vous aurait
évité le stress que vous a causé la ré-
daction de votre missive ainsi que la
désinformation non fondée envers la
collectivité du Canton de Magog.

Jean-Guy St-Roch
Maire du Canton de Magog

P
P
e
s
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La confiance et le respect de soi
sont deux éléments nécessaires à
l’estime de soi. Mêmesi elle a réali:
sé de nombreuses choses, une pers
sonne n’a pas d'estime de soi si elle
sent qu’elle ne mérite pas l’amouret
le respect des autres. ;

Cependant, on ne peut examiner
l'estime de soi dans une situation
isolée. Ellc est liée à des facteurs so-
ciaux, psychologiques, physiques et
économiques. Par conséquent, une
approche visant à améliorer l’estime
de soi, qui intègre le milieu familial,
scolaire, professionnel et commu:
nautaire, est beaucoup plus efficace
à long terme qu'une approche indi-
viduelle. :

En cette semaine de la santé men-
tale, regardons autour de nous et
posons les gestes qui permettront à
nos proches de se valoriser dans cé
qu’ils entreprennent.

Bonne semaine 2

Le Regroupement
des ressources communautaires

en santé mentale de l’Estrie  
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. U «pot» pres de l'église
— Pierre-Yvon BÉGIN TPgr. €

Sherbrooke ä Votreenfant@. ) :

l'ombre du clocher de l'église de souffre d'otites MF
Saint-François Xavier de a
Brompton, des trafiquants de dro- RE Fe a LA aS

gue cultivaient impunément des plants J, . N Ny
de marijuana. A

Hier matin, des enquéteurs de l'es-
couade du crime organisé de la Sûreté
du Québec, ont mis fin à leur occupa-
tion en procédant à une perquisition au
184 A du chemin de l'Eglise. Deux
hommes de 28 et 33 ans, qui se trou-
vaient surles lieux, ont été arrêtés pour
être remis en liberté quelques heures
plus tard avec l'obligation de comparai-
tre sur sommation.

Deuxautres individus, qui ont effec-
tué une visite à l’adresse mentionnée
pendantla perquisition, sont aussi tom-
hés dans les mains des enquêteurs. L'un
des deux, un homme de 32 ans, devra
aussi se présenter devant la justice, des
stupéfiants ayant été trouvés en sa pos-
session.

Les policiers ont saisi 474 plants
ainsi qu’une demi livre de cannabis,
prête à être écoulée sur le marché, le
tout pour une valeur d’environ
50 000 $. .

Selon Serge Dubord, relationniste Lu Lu

dela SQ,les plants de cannabis mesu- La chiropratique spécifique peut y remédier de façon
raient entre deux pouces et un pied. 3 Héfiniti . Ley
Sans unemétéo défavorable, ces plants + définitive. Alors passez nousvoir et évitez à

se seraient visiblement retrouvés dans toute la famille bien des CENTRE \
un coin de nature, à l’abri des regards :

indiscrets, afin de poursuivre leur crois- nuits blanches. CHIROPRATIQUE ¢
Lg sance. i a E ° .

: Le ciel , ,!macomDoguerre, por Claude Pouln

|

LaSQ rappelle queles informations <p DrMichelRoy,DC D. SPECIFK-ME

Les jeunes plants de cannabis saisis par l’Escouade du crime organisé de la Sûreté du Qué- qui lui sont transmises, demeurent con- |

bec poussaient allègrement avec, pourrait-on faussementcroire, la bénédiction de FEglise. fidentielles et que des sommes d’argent . Loon

En tout, 474 plants, ainsi qu’une demi-livre de «pot» ont été retirés de "appartement. les

|

sont prévues à titre de récompense.Il 234, rue Dufferin, Bureau 108, Sherbrooke (Québec)  J1H 4M2 « (819) 820-2242

deux individus se trouvantsur place ont été arrêtés. suffit de composer le 564-1212.
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ir ef Transmission automatique 4 rapports à surmultipliée © Coussin gonflable côtés conducteur et passager © Climatiseur ® Direction et freins assistés

201 Radiocassette AM/FM stéréo à 4 haut-parleurs ® Essuie-glace à intermittence réglable © Volant inclinable à 4 branches © Moteur 4 cylindres de 2,2 litres à 16 soupapes

inet Siège arrière à dossier rabattable 60/40 © Injection électronique séquentielle e Prise de courant pour accessoires

et — Aussi disponible avec moteur V6 de 194 chevaux

une
time Programme de location de Crédit Toyota sut approbation du crédit. Valable pour les modèles 1997 neufs, louéset livrés avant le 31.moi 1997. Frais d'immatriculation, d'enregistrement, d'assurance et taxes en sus. *Location-bail pour lo Camry CE BGZ2KP-BA. Premier versement e! dépôt de garantie de 425$

ilial, exigés ou moment de la livraison du véhicule. Basé sur un maximum de 96 000 km. Des frais de 0,10 $/km s'appliquent pour les kilomètres excédentaires. Le concessionnaire paut loverà prix moindre. Photo aux fins de présentation. **Taxes en sus. Offre de financement de 4,8% de Toyota Crédit Canada inc

mu : sur approbation du crédit, valable uniquement pour les modéles Camry 1997. Détails chez votre concessionnaire Toyota participant.
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AUJOURD’HUI,
“ON PEUT CONDUIRE

UN VÉHICULE SÉCURITAIRE
- SANS METTRE

TOUT SON ARGENT DEDANS.

LA LUMINA DE CHEVROLET
20 597%"

  

   

Transmission automatique électronique a 4 vitesses Tuyau d’échappement en acier inoxydable

Freins antiblocage aux quatre roues Système antivol PASS-Key*“ II

Moteur 3,1 litres de 160 HP Radiocassette AM/FM

Deux sacs gonflables Volant inclinable

Portes à verrouillage électrique Climatiseur

Essuie-glace à balayage intermittent Ouvre-coffre électrique

3,Q 7° 289$”/mois
sur location de 36 mois,

’ plus paiementinitial de 1 915 $ ou
V la du neuf! échange équivalent, dépôt de sécurité

Financementà l’achat/48 mois de 350$ et transport de 785$.

 

 

Moteur V6 3,1 litres V6 3 litres V6 3,3 litres

HP 160 145 161

Consommation d’essence ville/aut. (L/100 km) 11,9/7,5 11,9/7,8 12,4/7,9

      

Freins antiblocage Desérie Desérie Opt.

Verrouillage du levier de vitesses au démarrage De série De série ND

Antivol PASS-Key*“ II Desérie ND ND

Phares à fonctionnement automatique De série ND ND

Ceintures épaulières avec guides de confort pour enfants De série ND ND

ND  Serrure antivol Theft Lock“ De série

NENAANTASESGI

 

  

 

  
 

 

 

Transmission lubrifiée a vie De série ND

Liquide de refroidissement DEX-COOLMt Desérie ND ND

Bougies longue durée à électrodes platinéest Desérie Desérie ND

Tuyau d’échappementdurable en acier inoxydable Desérie De série Desérie

Indicateur de durée d’huile moteur Desérie ND ND

Détecteur de bas niveau d'huile Desérie ND ND

Détecteur de bas niveau du liquide de refroidissement Desérie De série ND
CONA na . — — -

Protege-tissu Scotchgard™ De série Option Option
concess. concess.

Radiocassette AM/FM De série De série De séric

Préréglage de tonalité De série ND ND

Volume autoréglable De série ND ND

Climatiseur De série De série Desérie

Climatisation deux zones Opt. ND ND

(CHEVROLET

L'Association des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec OLDSMOBILE   Assistance SXRAUMF* "Offre d'une durée limitée, réservée aux particuliers s'appliquant aux véhicules neufs 1997 en stock comportantl'ensemble des équipements décrits cs-dessus.

a L ROUTIFAIRE TOTAL Véhicule présenté à titre mdicatif seulement. Préparation incluse. Transport (785$), immatriculation, assurances et taxes en sus, Sujet à l'approbation du
vou - î TOTA

crédit. Les ventes aux parcs et les locations commerciales sont exclues. Le concessionnaire peut vendre oùlouer à prix moindre, Exemple de financement:
24 365,86$ incluant transport, préparation ct taxes : 1 915$ de comptant, 48 versements de 505,91 $, coûts en intérêt 1H32,82$, coût total : 24 283,68 $. ** D'autres conditions de location s'appliquent. Linuite
de 20 000 km par année : frais de 8€ pour chaque kilometre excédentaire. tl'Assistance Routière et la Garantie GM TOTAL“ sont offertes sur tous les véhicules neufs Chevrolet Oldsmobile 1997 pour une
durée de 3 ans ou 61) 000 km selon la premiere éventuahité. 35 ans où 160 000 km entre chaque changement, sous des conditions normales. Voyez votre concessionnaire participant pourtous les détails.

  
 
  

 

 


